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Ces avancés sont-ils au moins appuyés de preuves? On

n'en voit pas même l'ombre.

Mais qui est-ce qui a donc pu exciter si fort l'ire du

pauvre homme? Ah! c'est que nous avions osé écrire : " l'a-

griculture qui a fait notre pays ce qu'il est aujourd'hui, et

qui mal comprise et négligée depuis quelques années, me-
nace à présent de le dépeupler, n'a pu attirer assez l'atten-
tion de nos législateurs pour les amener à lui consacrer un

organe spécial." Et là dessus, M. Schmouth qui se croit un

écrivain, blessé de ne pas voir sa Gazette exaltée, et piqué

au vif dans sa dignité d'organe futur du Conseil d'Agri-

culture, a mis flamberge au vent.

Ce n'est que plus de deux mois après la sortie de M.

Schmouth que nous en avons été informé, et après plus de
trois mois que ses traits nous ont été lancés, nous ne nous en

portons pas plus mal. Nous pourrions fort bien, par consé-

quent, laisser passer. Mais comme nous avons eu occasion

de rencontrer M. Schmouth depuis son attaque, lorsque nous

ignorions encore qu'elle eût eu lieu, et que notre silence

pourrait fort bien être mal interprété par ce M., nous nous

croyons en conséquence tenu à lui donner quelques mots

d'explication.
Faisons d'abord observer à M. Schmouth que les in-

jures gratuites et les malveillantes insinuations sont des

armes à la portée de tout le monde, mais que les gens d'hon-

neur et de bonne éducation s'en interdisent toujours l'u-

sage. Nous ne le suivrons donc pas sur ce terrain. Nous

ne citerons que des faits, ou ne ferons aucun avancé sans

l'appuyer de preuves.

Il plait à M. Schmouth de nous revêtir d'un habit de

sa fantaisie, de nous peindre tel qu'il voudrait nous voir.

Nous suivrons, nous, une marche toute opposée: nous dé-

pouillerons le prétentieux rédacteur de la Gazette des Cam-

pagnes des oripeaux dont il s'affuble, et le montrerons tel

qu'il est: ostendam gentibus nuditatem tuam.

Le 28 Août dernier, M. Schmouth fait contre nous une

sortie aussi injuste que peu polie. Le 17 Septembre nous

rencontrons M. Schmouth à Montréal, nous dinons ensemble,


